
Chronique sur le scoutisme 
 

Les propos de B.P. 
 
 
 
Au mois d’avril, les chrétiens pensent à 
Pâques, alors qu’un grand mystère est 
révélé aux apôtres. J’ai choisi le mois d’avril 
pour vous parler de quelques propos que j’ai 
recueillis venant de B.P. Se sont, en 
quelques sortes, de petites révélations.  
 
B.P. a publié plusieurs livres sur 
l’entraînement ou la formation d’hommes 
militaires et ensuite sur la formation de 
jeunes. Il semble posséder une certaine 
sagesse concernant le comportement 
humain. 
 
Vous trouverez ici des traductions libres que 
j’ai fais, en espérant que ces petites phrases 
sauront vous inspirer. 
 
 
 
 
Le garçon n’est pas gouverné par des « ne fait pas », mais il est plutôt guidé par « fait 
cela ». 
 
La chose la plus utile est d’essayer de mettre de la joie dans la vie des autres. 
 
Le scout mestre montre aux jeunes comment jouer le jeu en jouant le jeu lui aussi. 
 
Plus le scout mestre donne à ses chefs de patrouille des responsabilités, plus ils vont 
répondre à son appel. 
 
Dans le scoutisme, le jeune est amené à s’instruire lui-même au lieu de recevoir 
l’instruction.  
 
Le sport, dans le scoutisme, c’est de trouver ce qui est bon dans chaque garçon et de le 
développer. 
 
Il n’y a pas d’enseignement qui se compare avec l’exemple. 
 
La confiance devrait être le fondement de tous nos enseignements moraux. 
  



Si vous voulez que quelque chose soit faite, ne le faite pas vous-même, est une bonne 
ligne de conduite pour le scout mestre. 
 
La chose la plus importante dans l’apprentissage scout est d’enseigner et non de 
commander avec des instructions. 
 
Si vous faite de l’écoute et l’observation vos principales occupations, vous allez acquérir 
plus que par la parole.  
 
Voyez les choses de la perspective du jeune. 
 
Une bonne action éduquera le jeune à sortir des rangs de l’égoïsme. 
 
 
 
  

 
Bernard Doutre,  
Aigle généreux 
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